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Mot du président  
par: Michel Huot, président de l’APSSRR inc. 

Vous êtes sans doute déjà au courant 

que l’année 2013 a été exceptionnelle 

pour la montaison des saumons.  La 

montaison totale de 714 saumons est le 

record absolu de tous les temps pour la 

Rimouski.  Du côté halieutique, la pêche 

a été particulièrement bonne en début 

de saison avec le débit de la rivière va-

riant entre 20 et 30 m³/s favorisant de 

nombreuses captures avec remises à 

l’eau de grands saumons.  La rivière Ri-

mouski s’est retrouvée en étiage réel de 

la mi-août à la mi-septembre.  Au total, 

59 madeleineaux ont  été capturés en 

plus de 106 remises à l’eau déclarées. 

 

La montaison 2013 aura été hâtive, mais 

continue sur toute la saison.  Quelque 

77 saumons ont pris le piège de capture 

en septembre, contrairement à aucun 

pour le mois de septembre 2012. La 

proportion de grands saumons est d’en-

viron 59 %.  On en dénombrait 347 en 

amont de la centrale de la Pulpe.  La dé-

position d’œufs aura dépassée toute at-
tente à l’automne avec 227 % du seuil 

de conservation. 

Les conditions de pêche favorables de 

la première moitié de saison ont attiré 

les pêcheurs.  L’achalandage total est 

de 916 jours-pêche contre 741 en 

2012 et 946 en 2011.  Les grands vents 

du 24 juin ont causé le bris de près de 

200 arbres dans la portion aval de la 

rivière.  Le nettoyage des sentiers par 

plusieurs intervenants (CAEV, AIM, 

ZEC) a pris quelques jours sans trop 

nuire aux pêcheurs. 

 

La deuxième année du nouveau pro-

gramme quinquennal d’ensemencement 

de 2012 à 2016 a permis d’ensemencer 

un peu moins de 7 000 tacons dans la 

rivière ou ses tributaires sur l’objectif 

de 50 000 tacons.   De fortes mortali-

tés sont survenues à la  pisciculture de 

Tadoussac.  Des mesures ont été pri-

ses pour éviter pareille hécatombe les 

années à venir.  
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Pour les rivières du Bas St-Laurent, la situation des montaisons semble avoir été assez semblable cette année. 

Un début de saison qui débuta lentement en juin avec une fin de mois excellente. Un début juillet particulière-

ment bon pour les prises incluant plusieurs trophées malgré la chaleur de l'eau  avec peu de pluie et une accélé-

ration des montaisons en milieu de juillet. La fin juillet, des chaleurs torrides et de la pluie qui se faisait rare. 

Malgré cela, les pêcheurs étaient au rendez-vous.  
  

Pour Août, le même scénario que les dernières années, étiages, niveau d’eau bas, chaleur et des saumons qui 

prennent les mouches des pêcheurs lentement, ce qui occasionne plusieurs mauvais ferrages de salmo salar..... 

Septembre, chaud mais avec des niveaux d'eau meilleurs et du saumon pour un plein dépôt d'œufs pour les sai-

sons futures. 
 

Fait particulier cette année, beaucoup de gros saumons durant toute la saison, peu de petits saumons qui, 

eux, sont arrivés sur le tard cette saison. 
  
Beaucoup de pêcheurs heureux, assez bonne saison, quelques records personnels de pêcheurs atteints : record 

de remise à l'eau et de saumon perdus.....De plus, une tendance de fond qui se dégage cette année, la remise à 

l'eau devient de plus en plus visible à chaque jour de pêche.......De bonne histoires de pêches à raconter 

pour cet hiver. Bon hiver (et bon printemps) à vous tous les gentlemans et les gentlegirls pêcheurs du roi des 

poissons!  

Compte-rendu de la saison 2013 
Par: Paul M. Leboutillier 

Annonces diverses 

Cocktail dinatoire 

Le comité d’administration de l’APSSRR a décidé de prendre une pause Cocktail cette année. Malgré le succès 

des deux dernières éditions, nous prenons un temps de réflexion pour repenser aux différentes possibilités 

d’activités et d’événements pour la rivière Rimouski.  

 

Site Web de l’APSSRR 

Nous vous invitons à naviguer sur le nouveau site Web de l’APSSRR : http://www.apssrr.com afin de suivre les 

actualités de la rivière, de prendre des informations, de découvrir les nouveautés, etc. Abonnez-vous et soyez-

les premiers informés !  

 

Groupe Facebook 

Également, suivez-nous sur 

FACEBOOK et échangez vos 

idées, vos questions, vos pho-

tos et vos histoires avec le 

groupe de pêcheurs membres. 

 

Nous vous remercions de vo-

tre collaboration, et surtout, 

nous sommes bien ouverts à 

vos suggestions ! 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Photo: Courtoisie Courrier du Fleuve                      Absents : Michel Huot et Stéphane Forest

http://www.apssrr.com/


Les mouches Spey se caractérisent par leur long hackle de corps, ainsi que par leurs ailes en plumes. Elles ont 

beaucoup évoluées depuis les années 1800. Les nouveaux matériaux devenus disponibles sur le marché ont 

contribués à ces changements. On peut même retrouver certaines mouches avec les ailes en poils, ce qui per-

met d’augmenter la durabilité.  

 

Je vous présente une de mes nouvelles créations la : RIMOUSKI  SPEY.                                                   

       (Voir : figure  A, aile en poils et figure B ailes en plumes).  

En considérant la variation dans les couleurs, personnellement, je crois qu’elle pourrait être très efficace dans la 

rivière Rimouski. Pour ceux qui seraient intéressés d’en faire l’essai, voici la parure. 

PARURE. (Voir Figure A) 

Hameçon : Daiichi,  2451, dimension : 1.5 à 7 ou Partridge, CS 10/1 no  1 

Fils, 6/0 noir 

Ferret : Lamé plat or, moyen. 

Queue : Crest et Tippett de faisan doré, (le Tippett est installé par-dessus et au point milieu du Crest) 

Butt : Plume d’autruche noire 

Enroulement : Lamé plat or, grosseur moyenne. 

Enroulement inversé : Lamé or ovale, grosseur moyen ou petit, selon la grosseur de l’hameçon. 

Corps arrière : Antron ou floss hot orange 

Hackle : (Attaché au 3è tour de l’enroulement) Un hackle Spey ou un rump de faisan noir dépassant légè-

rement la pointe de l’hameçon. 

Corps avant : Antron ou floss noir. 

Gorges : Poule de Guinée teinte hot orange jusqu’à la pointe de l’hameçon. 

Aile : Poil blanc de chevreuil ou matériel synthétique ou renard arctique (à la figure B les ailes sont en plu-

me de dinde). 

Joue : Coq de Sonnerat. 

Les matériaux nécessaires pour le montage de cette mouche sont disponibles à L’ATELIER DU MOU-

CHEUR. 

 

 

Fig. A            Fig. B 

Patron de mouche 

Parure de la Rimouski Spey 
Par: Louis Castonguay 

SOS Braconnage  —  1-800-463-2191 
Si vous êtes témoin d’un acte de braconnage, rapportez-le à un agent de protection 

de la faune en appelant le 1-800-463-2191.  

Il est très important de le faire, car la moindre dénonciation contribue à accroître la 

présence des agents de protection de la faune 



À l’été 2013, l’APSSRR tenait une activité d’initiation à la pêche au saumon uniquement réservée aux femmes. Le but de 

l’activité ? Promouvoir la pratique de la Pêche au saumon auprès d’une clientèle féminine. Cette première 

édition a suscité dès le départ un vif intérêt.  Avec 12 participantes, provenant principalement de Rimouski, mais aussi 

de Trois-Rivières et Québec, le groupe a affiché complet très rapidement.  

 

 

Le samedi 10 août, le rendez-vous est fixé à 6 h au parc Beauséjour. La 

Journée est ensoleillée. Toutes les participantes sont là, fin prêtes, de 

même que les mentors; Karen Guimond, Michel Huot, Luc Dorion et 

Guy Breton. On enfile pantalon, bottes, on monte les cannes et on ins-

talle la soie….  Et en guise de mouche on enfile un charmant petit bout 

de laine ROSE qui nous permettra de pratiquer sans AUCUN  ris-

que ... de prendre du saumon !  

 

 

 

Le  vent, qui vient de partout,  ne facilitera pas la tâche des moucheu-

ses, mais celles-ci n’ont aucunement l’intention de se  laisser découra-

ger par Éole. Certaines plus expérimentées, d’autres pour qui c’est un 

tout premier contact, peu importe le niveau, toutes sont déterminées 

à saisir l’occasion pour apprendre et expérimenter la mystérieuse pê-

che au saumon. Le but n’est pas de prendre un saumon, mais comme 
dirait un ami… apprendre comment le prendre.   Disons que les at-

tentes sont différentes.  

 

 

Et  nous voilà parties dans une zone calme de la rivière pour les pre-

miers rudiments. On apprend les lancers, les lancers roulés… on  pra-

tique,  pratique et pratique encore alors que les mentors se promè-

nent, corrigent, conseillent, observent et dénotent chez certaines un 

talent très naturel.  

 

 

Une fois les rudiments et techniques de base donnés, le groupe 

prend la direction des fosses 11 et 12  ou le vent est sans contredit 

notre pire ennemi. À preuve, aucun pêcheur ne se trouve dans la 

rivière à ce moment. Mais 

les femmes n’abandonnent 

pas.  Le désir de maîtriser 

les techniques apprises plus 

tôt  est plus fort que le 

vent qui tourbillonne.   On 

laisse les ti-bouts de laine 

et là on pratique les nœuds, 

on installe de véritables 

mouches, on pratique les lancers et on expérimente la rotation.  Tou-

jours pas de saumon vu !  

Journée des dames sur la Rimouski : un véritable succès! 
Texte et photo: Claudie Lamontagne 



Journée des dames - suite 

 

Une pause bien méritée  nous donne l’occasion d’aller visi-

ter la passe à saumon. En fin de journée, le groupe se sépa-

re en 2, et chacun se dirige vers les fosses à Lévesque et le 

magnifique secteur de la rivière Blanche, où j’étais. Là au-

cun vent. Nous sommes protégées par les parois rocheu-

ses. Guy et Karen nous accompagnent et partagent géné-

reusement leurs connaissances. Guy se fera d’ailleurs un 

plaisir de nous apprendre à traverser la rivière sans risque 

et en restant sur nos 2 pieds. Encore une fois, on se dis-

perse dans la fosse et le temps est à la pratique … Tou-

jours pas de saumon.  

 

Passé 18 h, l’activité 

tire à sa fin et rien …. 

Aucun saumon!  Mais 

rappelons-nous que le 

but n’était pas de 

prendre du saumon, 

mais d’apprendre à le 

pêcher. Les commen-

taires sont unanimes, 

les filles ont la piqure, quelques-unes prévoient même orga-

niser des sorties de pêche l’an prochain. Comme quoi ce fut 

une belle occasion de rencontrer d’autres passionnées de 

pêche. 

Pour l’APSSRR,  cette activité était une première et  je tiens 

à les féliciter pour avoir pris  cette initiative.  Un gros merci également à Karen, Michel, Guy et Luc pour s’y 

être investis.  Aussi il faut souligner la participation de la Fédération des gestionnaires de rivières à saumon du 

Québec qui a contribué à l’achat de 

mouches.  

Pour certaines la pêche au saumon 

est un rêve, un projet de retraite, 

une façon de partager du temps avec 

le conjoint, les amis. Mais peu impor-

te la raison, si ces femmes cultivent 

cette passion,  je vous assure qu’elles 

auront elles aussi de bonnes histoi-

res de pêche à vous raconter ! 

 

 

 

 

 

 



Journée des jeunes 
Par: Luc Dorion 

Nous avons eu la chance de tenir une journée d’initiation de pêche au saumon avec 4 jeunes de la région. Pour 

y arriver, nous avons eu l’aide de la FQSA et de l’APSSRR. C’était une première pour moi! Il faut tenir compte 

de plusieurs choses sur le bord d’une rivière à saumon avec un bon débit d’eau et plusieurs apprentis. Nous 

avions deux jours d'entraînement en rivière avant d’affronter les longs lancés de cette journée là. 

 

Arrivés sur le bord de la rivière vers 6.30 par un temps gris et froid, nous avons eu un peu de marche à faire, 

juste assez pour réchauffer un peu nos bottes. Une fois rendu à la fosse que nous avions choisie, le spectacle 

commence, des saumons sautent un peu partout et un est à moins de 10 pieds de nous. C’est vraiment spécial 

pour le groupe et même pour les 2 adultes qui accompagnent les pêcheurs.  Il ne reste aucun pêcheur de calme 

sur le bord de cette fosse! Nous organisons une rotation et c’est un départ! Il faut bien faire attention, car les 

longs lancés demandent une bonne synchronisation et de l’espace derrière pour sa soie. Les jeunes sont 

concentrés, car la vue des saumons qui sautent les gardes sur le qui vive. 

 

J’ai la chance d’être accompagné de Stéphane Forest, il apporte 

une expertise très appréciée et cela autant pour la pêche au sau-

mon que les activités connexes. Car après quelques heures de 

pêches et aucune prise, le feu de camp et les guimauves grillées 

ont réussi à conserver un certain enthousiasme dans le groupe. 

 

Nous avions déjà établi que si les adultes avaient la chance d’avoir 

un saumon sur leur ligne, nous la donnerions à un jeune pêcheur. 

Nous avions choisi d’inverser l’ordre de la rotation, donc le der-

nier de la rotation était le premier à la loterie! Dans un creux 

d’action, Stéphane me dit qu’une sèche pourrait faire changement 

et donner des résultats. Après quelques lancés, un saumon vire 

de bord et se dirige directement sur la mouche!! J’étais comme sur le pilote automatique et la vue du saumon 

me réveilla sans pour autant le dire à mon bras, qui, lui, retire mécaniquement la mouche de la surface de l’eau 

pour effectuer un autre lancer. Je ne suis pas très fier de moi!  Deux jeunes qui ne se battaient pas à l’escrime 

pour se réchauffer sont témoins de l’attaque et s’approchent de moi. Le niveau d’activation du groupe monte 

d’un cran! Après avoir attendu une minute, ce qui me semble une éternité, je relance la mouche et le revoilà. Il 

accélère et monte sur la mouche pour arrêter brusquement et retourner dans l’eau plus sombre. Il apparait 

comme un fantôme et disparait aussi vite. Ce n’est pas facile sur le 

cœur d’un pêcheur. Je ne crois pas avoir été capable d’attendre 

autant que la première fois avant de relancer. Un, deux, trois lan-

cers et plus rien!! Je ne suis pas fier de moi, j’ai sûrement fait au-

tre chose de croche, j’analyse ça rapidement sans trouver de ré-

ponse. « Mon cerveau roule sur les 2 turbos pour trouver une 

solution» Bang le revoilà pour une troisième fois et il prend la 

mouche!! 

 

Juste le temps de revenir sur la berge et de donner la canne à Xa-

vier, il a les mains pleines et les yeux aussi. Il a très bien fait ça!! 

Moi, je suis aussi nerveux que lui,  je surveille autant le pêcheur, la 

canne, les autres pêcheurs qui veulent aider et finalement il faut garder un œil sur le saumon. Le groupe se ré-

veille en quelques secondes et quelques cris. Le saumon livre un beau combat et Xavier fait un très bon travail 

malgré le stress. Dans cette fosse, il ne faut pas laisser descendre le saumon, car la course pour le suivre est 

trop complexe. Après quelques sprints du saumon, le jeune pêcheur arrive à approcher le saumon dans une 

zone d’eau plus calme. Voici la version du jeune pêcheur : 



Voilà une délicieuse et facile recette, que vous aurez  plaisir à prépa-

rer  et,  qui  plus est, épatera  vos invités. 

 

INGRÉDIENTS 

240g de feuilles de bébés épinard 

20 tranches de saumon fumé à froid (dont vous enle-

vez les parties brunes correspondantes au dos du 

poisson ...) 

250g de fromage bleu crémeux: Bleubry, Bresse ou 

Gorgonzola 
 

MÉLANGER 
4 c. à s. d'huile d'olive 

2 c. à s. d'échalote française émincée 

1 c. à s. de ciboulette ciselée 

1 c. à s. de câpres 

Poivre du moulin 
 

Blanchir les épinards deux minutes et refroidir rapi-

dement à l'eau glacée. Préchauffer le four à gril. 
 

Disposer le saumon au fond des mini-cocottes. Cou-

vrir de feuilles d'épinard et de fromage bleu. Mouiller 

la préparation avec une bonne cuillère à soupe du 

mélange à l'huile d'olive. Placer au four à 2-3 minutes 

à découvert. Remettre  le couvercle sur  la cocotte   

et  servir sur une grande assiette en accompagnant de 

petites patates grelots assaisonnées de crème sure à 

la ciboulette ou simplement rôties.  

SALADE TIÈDE DE GRELOTS AU BACON 

10 pommes de terre  grelots  coupées  en 2 ou 3  

morceaux  

2 c. à soupe  (30ml) d’huile d’olive  

6 ou 8 tranches de bacon cuites et grossièrement 

émiettées  

2 oignons verts émincés  

2à 3 c. à soupe  (30 à 45 ml) de crème sure  

1 c. à soupe (15ml) de moutarde de Meaux  (ou à 

l’ancienne)  

Au goût : aneth, ciboulette émincée, sel et poivre du 

moulin  

 

Dans un saladier, enrober les grelots d’huile d’olive  

avant de les faire rôtir  dans une poêle  à feu moyen  

pendant une quinzaine de minutes. Lorsque les gre-

lots sont  bien dorés et que  la pointe  d’un couteau  

en transperce facilement la chair, stopper la cuisson  

et laisser  refroidir un peu. Ajouter  le reste des in-

grédients  et mélanger délicatement.  

 

 

Un Kim Crawford  accompagne  à  merveille  ce plat. 

 

BON APPÉTIT !  

Après la pêche… le repas! 

Mini cocotte de saumon 
Par: Gilles Shooner 

Luc a eu des attaques, il a relancé au même endroit et le saumon a mordu. Quand il est venu vers moi avec la canne, j’étais nerveux. Quand j’ai 

eu la canne, j’ai eu une montée d’adrénaline et j’ai été surpris par la force du saumon. J’ai beaucoup aimé faire le combat qui a duré environ 5 

à 10 minutes qui m’ont paru beaucoup plus longues, comme 20 minutes. Depuis ce jour, j’ai encore plus le goût de pêcher le saumon!! 

Xavier  

Pour enrichir l’expérience du groupe, nous demandons à notre pêcheur le plus âgé de libérer le saumon après 

l’avoir attrapé à la main. Le saumon ne coopère pas et oblige notre pêcheur à faire plusieurs pas de dance pour 

éviter que la soie se mêle dans ses bottes. Quelques minutes plus tard et 

avec l’aide d’une personne avec de plus grandes mains nous avons le sau-

mon sous contrôle. La mouche est 

retirée rapidement et notre batail-

leur est prêt à retourner dans la ri-

vière. Une photo rapide pour les 

souvenirs est prise et le saumon glis-

se dans l’onde.  

 

Je suis certain que cette journée res-

tera gravée dans la mémoire des 

jeunes et des accompagnateurs!  



D’abord, le nom que porte le Prix André-P. Casgrain est pour rendre hommage à l'éminent juriste et avocat qu'a été André-P. Cas-

grain, lui qui fut un passionné pêcheur de saumon. Il a laissé une marque indélébile dans la mémoire des Rimouskois comme grand 

bénévole et agent de développement durable dans plusieurs sphères et organismes de la communauté.  
  
Chaque année l’Association des pêcheurs sportifs de saumon de la rivière Rimouski (APSSRR) remet le Prix André-P. Casgrain com-

me un témoignage de remerciements sincères envers une personne qui a su se distinguer par ses efforts constants pour le développe-

ment, à tous les niveaux, du monde merveilleux du saumon et particulièrement à l’endroit de la rivière Rimouski. 
  
Le lauréat 2013 de ce prix va à une personne qui eut la piqûre du saumon dès son plus jeune âge et qui fut, à l’âge de 19 ans, un des 

membres fondateurs de l’APSSRR. 
  

Au milieu des années 1990, lorsque les pêcheurs locaux de la Rimouski apprirent avec consternation que la firme Boralex se propo-

sait de construire une mini centrale sur la rivière, un grand nombre d’entre eux projetèrent de contester la construction de la centra-

le. D’autres, au sein de l’équipe de gestion de la jeune ZEC, dont au premier chef le lauréat 2013, proposèrent plutôt d’aborder le 

projet comme une opportunité et de discuter avec Boralex dans une perspective de réel partenariat. 
 

Notre visionnaire avait flairé la bonne affaire. En effet, il constatait comme d’autres gestionnaires de rivière à saumon de l’époque que 

les subventions gouvernementales destinées à la protection des rivières à saumon étaient désormais chose du passé. Notre stratège 

voyait également que le Programme du développement économique du saumon (PDES) tirait à sa fin et qu’il fallait profiter sans tarder 

des argents disponibles pour développer pleinement le potentiel salmonicole de la Rimouski. Notre futé voulait également éviter que 

l’Association se fasse damer le pion par les joueurs de la scène municipale, qui lui semblaient davantage motivés par la manne des re-

devances futures que par les retombées indirectes d’un quelconque projet « saumon ». Après de longues et parfois ardues négocia-

tions auxquelles prit part notre homme, un protocole d’entente fut finalement signé entre l’APSSRR et Boralex au début de l’é-

té 1996, permettant ainsi la construction du barrage.  
 

L’entente signée, il restait tout de même à s’assurer que la construction de la mini centrale se fasse selon l’entente et qu’elle respecte 

la garantie contractuelle d’un impact nul sur la ressource saumon. Pour s’en assurer personnellement, notre récipiendaire s’investit 

donc davantage en acceptant la présidence de l’APSSRR en mai 1997. Il ne tarda pas à se gagner l’admiration de ses collègues, qui le 

voyaient travailler sans relâche sur le dossier et ne manquer pratiquement pas une réunion, en dépit du fait qu’il travaillait à temps 

plein à Québec et qu’en plus, il poursuivait des études de maîtrise par les soirs. Un changement d’emploi et un autre déménagement 

l’obligeront à abandonner la présidence à l’automne 1998, mais il continuera à œuvrer à distance au sein du conseil d’administration 

de l’association jusqu’à l’an 2000. Cela lui donnera le temps d’élaborer avec ses collègues un plan stratégique à long terme, lequel sert 

toujours de guide aux administrateurs actuels de la rivière. C’est aussi avec sa participation fougueuse que l’APSSRR réussit en 1999 à 

freiner un projet d’implantation de méga- porcherie dans une municipalité voisine, présentant une menace à l’intégrité écologique de 

la rivière.  
  

La mini centrale opérant sur la Rimouski est aujourd-

’hui citée comme un exemple de cohabitation har-

monieuse. Sans ce projet, la Rimouski serait proba-

blement restée une petite rivière de quatre ou cinq 

kilomètres, avec à peine plus de 150 saumons. Au-

jourd’hui, elle a un parcours de 28 km et des montai-

sons avoisinant les 500. Notre personnalité a été 

sans contredit un joueur majeur dans cette réalisa-

tion. Selon ses anciens collègues, c’est lui qui a fait 

que  l’APSSRR  a  gardé  le  cap  sur  l’orientation 

« poisson » tout au long de ce projet, alors qu’il était 

tentant comme ailleurs d’acquérir des immobilisa-

tions. 
  

De nos jours, le nombre de saumoniers qui s’inves-

tissent directement et sans relâche dans la cause 

saumon n’est guère plus imposant que le taux de 

survie en mer de ce merveilleux poisson. Il importe 

donc d’honorer ceux qui le font, comme c’est le cas 

de notre récipiendaire de l’année. C’est donc avec le 

plus grand plaisir que l’APSSRR a décerné en 2013 le 

prix André-P. Casgrain à Monsieur Pierre Manseau.  

Photo: Courtoisie Courrier du Fleuve – Rimouski  

Prix André P. Casgrain 
Par: Paul M. Leboutillier 



 

L’année 2013 aura été active et fertile dans les divers Salons spécialisés d’autant plus que l’APSSRR devait, non 

seulement promouvoir la rivière Rimouski, mais aussi les différents produits de chasse et de pêche de la pour-

voirie Seigneurie Nicolas-Riou dont elle a acquis la gestion le 1er février 2011. 

 

L’APSSRR a participé aux Salons suivants en 2013 : 

 

Salon de pêche à la mouche Québec-Maritimes de Granby les 2 et 3 février 2013 et les 1er et 2 février 

2014; 

Salon Chasse et Pêche de Québec du 14 au 17 mars 2013; 

Salon de l’Habitation et du Plein air de Rivière-du-Loup du 19 au 21 avril 2013; 

Salon Expo-Nature de Rimouski du 12 au 14 avril 2013; 

Salon national de la chasse de Rimouski du 22 au 25 août 2013. 

 

Le Salon de Granby nous permet à chaque année d’attirer de nouveaux saumoniers à Rimouski. D’ailleurs, le 
président de l’APSSRR a présenté à trois reprises un atelier sur la rivière Rimouski les 1er et 2 février 2014. Le 

Salon de Québec est important afin de promouvoir les activités de la pourvoirie et plus particulièrement pour 

la chasse de l’orignal. Le Salon de Rivière-du-Loup permet de maintenir le lien avec les nombreux pêcheurs 

d’ombles de fontaine de cette région. Les Salons de Rimouski sont incontournables afin d’informer les Rimous-

kois de nos activités.  

Participation aux salons en 2013 
Par: Michel Huot 



Le bilan de 2013 à la pourvoirie Seigneurie Nicolas-Riou est encore plus positif que 

ceux des années 2011 et 2012 tant pour les activités de pêche et de chasse que finan-

cièrement. Nous pouvons affirmer que la gestion de la pourvoirie est un franc succès 

après trois  années d’exploitation. Les ventes totales de 2013 sont d’environ 305 000 $ 

avec un  bénéfice d’exploitation de la pourvoirie d’environ de 40 000 $ lequel permet 

d’absorber les pertes de la ZEC-saumon. C’est pourquoi l’APSSRR a signé un nouveau 

contrat de 5 ans avec Solifor pour la gestion de la pourvoirie de 2014 à 2018.  

 
 

Du côté pêche, même avec un printemps normal, le réchauffement de l’eau a été  rela-

tivement rapide sans trop affecter les succès de pêche pour l’omble de fontaine en lac.  

Pour l’année, la moyenne de capture est de 4,8 ombles par jour-pêche contre 3,6 en 

2012. Le plus gros spécimen pesait 2,32 kg (5 ¼ lb) et a été capturé dans la rivière des 

Accores, émissaire du lac Doucette. La demande pour des séjours de pêche semble 

plus lente les deux dernières années et elle devra être activée. Toutefois, la pêche à la 
mouche connaît un bon essor.  

 

Du côté chasse, nous avons pu louer les 7 zones rendues disponibles selon ce nouveau 

mode afin de satisfaire des groupes voulant se prévaloir de tous les types de chasse sur 

une base annuelle et sur le même territoire année après année. Chacun des 28 forfaits 

de chasse de l’orignal a trouvé preneur. Les 10 forfaits pour la chasse du cerf de Virgi-

nie ont facilement trouvé preneurs aussi. Le taux de succès pour l’orignal en 2013 est 

de 91 %, soit un taux fort intéressant pour les chasseurs. Tous les forfaits de chasse 

sont vendus pour la 

saison 2014.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
   Chalet du Débarcadère 

Pourvoirie Seigneurie Nicolas-Riou 
Par: Michel Huot 

Publié par 
 

L’Association des pêcheurs sportifs de 

saumons de la rivière Rimouski inc. 
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Ville de Rimouski 
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Nous aimerions souligner 

l’excellente collaboration du 

dépanneur Gaz-O-Bar St-

Germain, du dépanneur 

Martin Lepage (station-

service Crevier) de Ste-

Blandine et de l’Atelier du 

Moucheur à titre de déposi-

taires des droits de pêche. 
 

 

 

 

 

 

 

Pour nous joindre 

 

APSSRR, inc. 

C.P. 454, Rimouski (Québec) 

G5L 7C5 

 

Téléphone: 418-722-6453 

 

Courriel: apssrr@globetrotter.net 

 

 

 Coupon d’adhésion à l’APSSRR 

         Je désire devenir membre de l’APSSRR : 23$ (taxes comprises) 

         Je désire faire un don à l’APSSRR au montant de : __________ $ 

 

Nom : __________________________________________________ 

 

Adresse : __________________________________________________________ 

 

Ville : ___________________________________   Code Postal : ______________ 

 

Tél. rés. : (_____)  __________________  Tél. bur. : (_____) ________________ 

 

Courriel : ___________________________________________________________ 

 

 

Je désire m’impliquer: 

 

         Lors d’activités de financement 

         Lors de travaux sur le terrain 

         Comme personne ressource pour les nouveaux  

         pêcheurs 

 
Veuillez retourner votre carte-réponse et votre paiement à : 
  APSSRR inc. 

  C.P. 454 

  Rimouski (Québec)   G5L 7C5 
 

Nous traiterons votre demande dès réception de 

votre coupon et vous recevrez votre carte de 

membre par la poste. 


